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L'Essor en liesse, avec salle comble, tout au 
des quatre grands | jours 


Windsor, A.H. — La joie, 
l'exubérancé,  l'enthousi- 
asme planaient au-dessus 
des quatre activités de fin 
de semaine marquant l'ou- 
verture officielle de l'école 
secondaire L'Essor, du 
comté d'Essex. C'est dans 
un gymnase remplie à plei- 
ne capacité que se sont dé- 
roulées ces fêtes d'ouver- 
ture de la 26 école française 
de la province d'Ontario. 
L'établissement de cette 
école secondaire française 
dans le sud-ouest Ontarien 
fera époque, comme le sou- 
lignait le directeur de l'E- 
ducation du Consell sco- 
laire d'Essex M. Gabriel 
Séguin dans son allocution 


un qui a une si cou- 
rte vie et une si longue his- 
toire'”. 

L'estrade d'invités 
d'honneur à la journée offi- 
cielle d'ouverture; diman- 
che le 28 comprenait l'évé- 
que du diocèse, Mgr John 
Sherlock qui. a récité l'invo- 
cation, et messieurs Gabri- 
el Séguin, M.R. Bryan pré- 
sident du Conseil d'Educa- 
tion du comté d'Essex qui a 
dit le mot de bienvenue et 
qui a reçu en geste symbo- 
lique la clé d’or de l'école 
L'Essor des mains de M. 
J.P. Thomson de la maison 
des architectes pour ensui- 
te la remettre à M. Paul 
Chauvin, directeur de l'éco- 


nistre des Affaires inter- 
gouvernementales, le con- 
férencier, d'honneur que 
l’on a qualifié de Père de 
L'Essor, Aurêle Bénéteau, 
président du Comité con- 
sultatif de langue française 
du comté d'Essex qui a aus- 
si souhaité la bienvenue, le 
Docteur Marcel Picard, 
président du Conseil d'E- 
ducation de Windsor, Jean 
Brülé, président du CCLF 
de Windsor qui a présenté 
l'invité d'honneur, Paul 
Chauvin, qui dans ses re- 
marques a souligné la pré- 
cieuse collaboration de son 
adjoint Phil Charette et en- 
fin le jeune Martin Gagnon, 
Premier Ministre du conseil 
étudiant qui a dit combien 


‘‘les élèves se sentent heu- 
reux d'avoir leur école bien 
à eux et de suivre tous leurs 
cours en français. "” 

Sur les premières ran- 
gées, on pouvait y voir de 
nombreux invités de mar- 
que de la région aussi bien 
que de partout dans la pro- 
vince: représentants de 
l’'ACFO, provinciale, du Se- 
crétariat d'Etat, du Minis- 
tère de l'Education, de la 
Fédération des Femmes- 
canadiennes françaises, 
des Affaires franco-onta- 
riennes, du clergé, des 
Conseils scolaires, du 
CCLF régional, la plupart 
des'politiciens locaux et ré- 
gionaux, etc. 

Lorsque M. Rosaire Syl- 


de dimanche après-midi: je l'honorable T. Wells Mi- 


Windsor, J.C.M. — C'est à Windsor qu'on vise de mettre 
sur pled les premières structures du regroupement cultu- 
rel proposé le printemps dernier par le comité de regrou- 
pement du Centre culturel Tournesol. 

Le comité, qui comprend MM. Roger Bibeau, René 

Godin et Jean Brüûlé, avait fait une étude d'environ une an- 
née avant la présentation d'un rapport de selze pages à 
une réunion publique tenue au Centre Canadien-Français 
au mois d'avril. L'étude, subventionnée par le Secrétariat 
d'Etat, comprenait l'analyse de la situation du fait français 

- dans la région Windsor-Essex, en particulier celle du Cen-- 
tre Canadien-Français de Windsor, un dialogue avec! les 
dirigeants francophones, l'examen de modèles de centres 
cultureis locaux à Timmins, Sudbury et Toronto, ainsi que 
l'appréciation de la Fédération des Francophones) Hors- 
Québec et de la Fédération des Contes Culturels Franco- 
Ontariens. 

On lit dans le rapport AIN Han obissement culturel d’une 
population repose sur le nombre, la qualité et l'ampleur de 
ses activités culturelles bien organisées, répondant aux 
besoins réels qu’elle sait exprimer et encadrer par un ré- 
seau d'organismes où de regroupements culturels’. Le 
rapport préconise donc l'établissement d'un réseau de 
comités. Pour chaque localité de la région, il existerait des 
comités d'économie, d'éducation, de la jeunesse, des 

> sports, ainsi que des comités social et culturel, tous ratta- 

chés à un bureau de direction local quiassurerait entre au: 


Photo des quelques 700 personnes chantant au Canada à la ctôture de la cérémonie d'ouverture ofticlelle de L’ Essor. 


On commence à mettre en oeuvre le plan de 
regroupement culturel 


tres des services de finance, de Secrétariat et d'accueil. Le 
tout serait chapeauté par un groupe de comités régionaux 
homonymes. 

‘Le potentiel francophone chez-nous est immense'' dé- 
clarent les auteurs du rapport. ‘Nous sommes convaincus 
qu’une coopérative ou fédération des francophones s'im- 
pose à l'heure actuelle. Le moment est venu de nous ren- 
contrer autour d'une nouvelle vision. Ce projet se veut un 
moyen de simplifier et de fructifier le travail bénévole, un 
système qui permettra une participation plus rassurante et 
plus collective, voir familiale’’, 

La dernière phase du travail du comité serait la mise en 
place des structures du regroupement. À la réunion 
d'avril, il avait été décidé de commencer au niveau local, 
d'abord à Windsor. 

Le comité a donc convoqué une réunion à laquelle on in- 
vite tous les francophones de la ville, le samedi, 17 no- 
vembre, au Centre Canadien-Français, rue Central. De 
7h30 à 8h30, on tiendra une série d'ateliers avec anima- 
teurs au sein desquelles on procèdera au choix des mem- 
bres des divers comités nommés plus haut. Une soirée ré- 
créative suivra pour laquelle l'orchestre Renaissance, con- 
nue aussi comme la famille Michaud, de Leamington pré- 
sentera la musique. 

Des réunions dans d’autres localités puis l'établisse- 
ment des structures régionales aurontiieu par la suite. 


vestre, membre du CCLF 
d’'Essex et M.C. de cet 
après-midi mémorable, a 
souhaité, à Mme Jeannine 
Séguin ‘‘quelle jouisse elle- 
même un jour de son école 
secondaire française'', ces 
remarques ont été reçues 
par un tonnerre d'applau- 
dissements de l'auditoire et 
un salut de reconnaissance 
de Mme Séguin qui se trou- 
vait sur les premières ran- 
gées. Sans qu’on la nomme 


on savait que l'on référait à 


une école secondaire fran- 
çaise pour les francophones 
de Penetang. 

M. Bryan a souligné que 
le nombre d'inscriptions, 
dépassent de beaucoup les 
projections premières, est 
‘une indication du bon es- 
prit de l'école’. M, Béné- 
teau rappelait combien ‘‘la 
minorité doit constamment. 
lutter pour préserver son 
identité'’, mais avec perse 


remerclé son personnel en- 
seignant et le personnel de 


M. Chauvin, is 0 5 


cours 


{1 £ À 
L'Honorable Thomas Wells 
soutien, leur donnant crédit 
pour le début remarquable 
de ces premiers mois réaf- 
firme le mandat auquel ils 
se sont tous engagés à sa- 
voir celui de voir ‘‘à l'épa- 
nouissement de notre lan- 
gue et de notre culture chez 
nos jeunes.'' Jean Brülé re- 
mercie les innombrables 
personnes dont bien des 
noms ne figurent plus au 

premier plan mais qui ont 


” cétte magnifique école 
d'aujourd'hui. 

Voir ‘‘Ouverture 

officielle’’ à la page 4 


Notions de Fiscalité 


Un atelier en français au 
collège St-Clair, sur la petite 


entreprise 


Windsor A.H. — C'est en 
collaboration avec la Ban- 
que Fédérale de Dévelop- 
pement que le Collège St- 
Clair offre aux ‘francopho- 
nes de la région un sémi- 
naire de gestion sur les 
‘Notions de fiscalité en vue 
de permettre aux dirigeants 
de petites entreprises, ainsi 
qu'à toutes personnes inté- 
ressées à commencer une 
petite industrie, à être 
mieux préparés à entre- 
prendre un commerce. 

C'est la première fois 
qu'un tel séminaire est pré- 
senté en français, dans 
l'Ontario. C'est un projet 
pilote que la Banque fédé- 
rale met sur pied. S'il est 
bien reçu du public franco- 
phone, M. Bud Shaw, de la 
succursale de Windsor et 
responsable de cette initia- 
tive entend présenter tou- 
jours en co-opération avec 
le Collège St-Clair, d'autres 
sessions d'étude sur des 
sujets connexes traitant de 
la question économique. 

Au cours de cette journée 
du 14 novembre prochain 
on traitera du Calcul du re- 
venu d'entreprise - Calcul 
de l'impôt à payer par un 
particulier - Le choix d’une 
fin d'année - Paiement de 
dividendes - Emploi du con- 
joint dans l'entreprise con- 
jointe, etc. C'est un Mon- 


sieur Gilles Léonard du bu- 
reau régional du Québec à 
Montréal qui donnera ces 
cours. ‘‘I| serait très versé 
dans son domaine, de dire 
M: Shaw, et fait ce travail 
depuis plusieurs annees au 
Québec." - 

Toujours d'après M. 
Shaw, la Banque fédérale 
parraine chaque année à 
Windsor 5 ou 6 séminaires 
sur toutes les facettes de la 
‘‘Taxation'' mails jusqu'à 
maintenant c'était en an- 
glais. Il se dit prêt à offrir 
ces mêmes services en 
français si la demande est 
là. 

Ce cours est de $30. pour 
la journée de 9 à 14h00 y 
compris le dîner et tout le 
matériel didactique. Selon 
M. Jacques Kenny, direc- 
teur du département fran- 
çais au collège St-Clair, 
c'est le prix qu'on charge 
pour les séminaires anglais 
et ça semble très populaire, 
il ajoute que les dîners sont 
toujours très bons au Collë- 
ge. Il espère avoir une bon- 
ne participation de la com- 
munauté francophone afin 
de pouvoir offrir d'autres 
cours de ce genre de façon 
régulière.'" ù 
Pour de plus amples rensei- 
gnements voir annonce pu- 
blicitaire à la page 3. 


offrir nos hommages et les reme 


Commentaire 
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Pourquoi le nom “Essor”? 


NDLR — Le Rempart en guise d’éditori- 
al reproduit ici les mots de remercie- 
ment de Mme Florence Limoges à la 
suite de la présentation d’une peinture 
esquimaude offerte à Mme Limoges, par 
Mme Madeleine Leal, vice-présidente 
du Comité consultatif d’'Essex et respon- 
sable du concours ‘‘Nommez votre éco- 
le’’ lancé au grand public à l’automne 
de ’78 en vue de trouver un nom appro- 
prié à l’école secondaire française du 
Comté D’Essex. On se rappelle que la 
gagnante du concurs, Mme Limoges 
avait suggéré le nom Essor parce qu’il 
indiquait, en plus des raisons données 
plus haut, les première et dernière syl- 
labes des noms des Conseils scolaires 
d’Essex et de Windsor, si étroitement 
liés quand cette question de l’école se- 
condaire française de la région. 


Je suis très touchée par ce don magni- 
fique du Comité Consultatif de Langue 
Française. Mais, je dois avouer que ses 
membres mériteraient, beaucoup mieux 
que moi, d’être récompensés. Car, c'est 
le CCLF, parmi d'autres, qui, pendant 
dix ans, a lutté sans relâche pour l’ob- 
tention de cette école. Ce sont ses mem- 
bres qui, convaincus de leurs droits, ont 
persévéré dans leur tâche avec courage, 
même lorsque tout espoir semblait per- 
du. J'aimerais, aujourd’hui, au nom de 
toute la communauté francophone, leur 


pour. leur travail assidu et leur succès. 


Je suis reconnaissante aussi, envers le 
CCLF d’avoir reconnu la pertinence du 


FLN, 
Ÿ 


f24 de l’enfant 


Thèmes Mensuels de l'AIE 


‘Les livres, les émissions 
nous transportent dans le 
monde du rêve". 

Sujets particuliers — L'en- 
fant en tant que lecteur et 
spectateur. La qualité des 
livres et des revues. La 
censure. Les effets de la té- 


La Commission canadienne 
pour l'AIE a prévu un pro- 
gramme d’une durée d’un 
an autour du thème ‘‘Viens 
partager avec moi''. Pour 
accentuer le concept du 
partage, un thème est dé- 
veloppé chaque mois au- 
tour duquel s’articulent di- 


verses questions et préoc- Normes à établir au sujet 


cupations. des émissions pour enfants. 
L'importance des arts sur la 
Novembre croissance et le divertisse- 


L'enfant, les livres et les ment des enfants. 


organes d'information. 


Ê Le Rempart 


Enregistré comme courrier Abonnements: Agnès Pa- 
deuxième classe. Permis quette 


02903. Comptabilité: Charlotte 
Mongenais 

Le Rempart est publié par 

les Publications des Grands Abonnements 


Lacs Inc., 2418 ave Central, 


Windsor, Ont., NSW 4J3. Au Canada: $8.00 par an- 


Téléphone: 948-4139. née 
Au Etats-Unis: $12.00 par 
Editeur: Jean Mongenais année 


Rédactrice: Aline Harrison 
Gérante de la publicité: Hé- 
lène Bontront 

Chef d'atelier: Marie-Ann 


Ailleurs: $15.00 par année 


Tout droit de reproduction 
réservé à moins de permi 
sion spéciale. 


r  ENCOREECOUTE MOI KE 


ÿ L’Année internationale 


lévision sur les enfants. - 


= 


nom Essor. Car, frustrés dans nos ef- 
forts, entourés de haine et de mérpis, 
voici un nom, Essor, qui nous dégage de 
ce passé qui désigne un élan vers l’ave- 
nir, dans un mouvement ascendant et 
dynamique. Et, après avoir observé, 
pendant cette fin de semaine, le dyna- 
misme du personnel et l’enthousiasme 
des élèves, il est évident que l'Ecole Se- 
condaire L’Essor est vouée à un succès 
rayonnant. 

Je remercie profondément le Comité 
Consultatif de Langue Française pour 
leur béau geste et je souhaite longue vie 


à l'Ecole Secondaire L’Essor et à tous les 
espoirs qu'’'ele symbolise. 


Florence Limoges 


La parole est aux lecteurs 


Frontenac a répondu aux Anglais: 


“Je répondrais pas la bouche de mes cannons” 


Monsieur l'éditeur: 


Le Rempart est un journal avec l'esprit français 
qui devient de plus en plus intéressant à lire et à réu- 
nir nos français. ‘Mes Félicitations '!. Alors je me 


sens libre de m'en servir pour mes cannons. 
JEUNESSE, ECOUTE 


Lorsque ton père et mère ont pris leurs économies 
pour bâtir un Centre Français pour toi et tes amis tu 
leur dois leur droit, et c'est ton devoir de parler fran- 
çais qui est une reconnaissance à tes parents. 


Je suis un membre français fondateur qui a aidé à 
tes parents pour bâtir ce Centre Français. Je remer- 
cie le chef cuisinier qui n'est pas français et qui m'a 
répondu en français et une jeune demoiselle du Qué- 
bec qui parle français mais je n'ai pas de compliment 
pour les deux autres demoiselles, qui se parlaient 


entre les dents et que leurs langues marchaient à 10 


miles à l'heure en anglais dans ce Centre Français. 


ICI 


Je demande aux Directeurs du Centre d'avertir les 
employés que le No 1 dans ce Centre est français et 
que lorsque l'anglais est utilisé c'est pour répondre 
aux invités anglais seulement. Sile commis est indif- 
férent à cette suggestion, il devrait être rapelé à l'or- 
dre. Je vais me permettre de faire la guerre à la jeu- 
nesse. ‘‘Rappelle-toi de ta langue et de la mienne. 

Je suis content que tu puisses parler les deux lan- 
gues, cela fait un bon canadien de toi. Mais dans nos 
milieux de rencontre, respecte nos droits, et en re- 
tour, nous L'aimerons davantage. 
de la salle SGUPer Fa Tecumseh. 


cite par ta  rloence envers {a a lnees eme 
Est-ce-que tu veux perdre ta paroisse et ton Centre 
canadien-français? Si non alors, ‘‘souviens-toi " et 
protège ton Droit ‘‘et le mien”. Si non, subis-en les 
conséquences car j'exige du français à notre Centre 
Français. “‘T me le dois, souviens-toi". 


J. Léon Daoust 


%kakokeoke ke eee ke eee eee eee Me eee 2 ke 


Madame la rédactrice: 


Dernièrement, on m'a posé une question intéres- 
sante: ‘Croyez-vous à la survivance de la francopho- 
nie en Ontario?" Ma réponse: ‘Oui, j y crois’. Je 
crois même à son épanouissement. J'y crois à cause 
de la réaction des francophones ontariens à la déci- 
sion de Bette Stephenson, Ministre de l'Education, 
en ce qui concerne l'éducation en français dans la 
région de Pénétang. J'y crois quand je vois jusqu'à 
quel point la communauté francophone de Pénétang 
se démène et se sacrifie afin de conserver son hérita- 
ge et d'obtenir ce dont elle a besoin pour le conser- 
ver: un système d'éducation purement français. J'y 
crois quand je vois à l'oeuvre le personnel ensei- 
gnant qualifié de nos écoles telles que l'Essor, Ste- 
Thérèse, Lucien Beaudoin, St-Edmond, Georges 
Vanier et toutes les écoles du Comté d'Essex. J'y 


A NOS LECTEURS 


crois quand j'entends nos jeunes au secondaire dans 
les couloirs, au bureau, un peu partout, parler le 
français plus facilement, plus naturellement qu'à la 
rentrée en septembre. J'y crois aussi parce que si 
personnellement j'abandonnais maintenant la par- 
tie, mes enfants suivraient mon exemple et ce serait 
le commencement de la fin de ce petit noyau franco- 
ontarien qu'est ma famille. 

Notre survivance dépend d'une bonne éducation 
complète en français et tant qu'il y aura des gens au 
Canada, en Ontario, qui se débatteront pour l'obte- 
nir, il y aura de l'espoir. La journée que nous ne réa- 
girons plus, que nous ne demanderons plus, que 
nous ne questionnerons plus ce qu'on nous offre, 
nous aurons poussé notre dernier souffle. 


Renée Parent 


Lisez et faites lire Le Rempart 
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‘The Children's Rehabilitation Centre” a des excellents 
installations pour tous les handicapés du comté 


Windsor, R.K.— 

Ce centre s'ouvrait en avril 1978, avec une centaine 
d'enfants qui fréquentaient ou bien l’école de la Croix 
Rouge ou autres centres pour les handicapés. 

Maintenant un enfant peut recevoir sous le- même toit 
tous les services dont il a besoin, sans avoir à se déplacer 
comme autrefois pour ses cours académiques, ses traite- 
ments de physiothérapie et ‘‘d'occupational’" thérapie, qui 
se donnaient les uns à la Croix Rouge, d’autres à l'hôpital 
Windsor Western et ainsi de suite. 

Selon M. Ross Byron, directeur exécutif et principal de 
ce centre: ‘Même la cour de récréation est la meilleure 
dans le Canada pour ces enfants, sans compter l'équipe- 
ment technique des plus modernes, mis à la disposition 
des handicapés, dans les salles de classe, y compris les 
deux Phonic Mirror Handi Voices qui permettent aux en- 
fants qui ont des difficultés de language de pouvoir s’ex- 
primer adéquatement. 

11 y a actuellement environ 175 enfants répartis dans les 
différents programmes. On retrouve des enfants spasti- 
ques, ceux qui souffrent de dystrophie musculaire, et 
d’autres qui ont la spina bifida. lIs y viennent-de tout le 
comté. 

Le centre se divise en plusieurs parties. Il y a des clini- 
ques médicales, une école primaire et une maternelle: On 
commence à y traiter un enfant handicapé dès qu'il a quel- 
ques mois, si le médecin de famille en a jugé bon. L'école 
est'en contact avec les parents pour les conseillers avant 
que leur enfant participe aux programmes de réhabilita- 
tion. Quand il a deux ans, on le dirige vers l'école ma- 
ternelle. On essaye d'enseigner l'enfant avec l'espoir qu’il 
puisse un jour aller à une école régulière quand'ilaurait 
cinq ans. Si un enfant retourne à une école régulière, on 


consulte ses professeurs pour qu’ils sachent comment bien 
s'occuper de lui. Sinon, on essaye de trouver une situation 
plus convenable pour lui, par exemple, dans une école où il 
y a des classes d'éducation spéciale. 

Selon la philosophie de ce centre, le but est de faire res- 
sortir chez l'enfant son maximum sur le plan physique, in- 
tellectuel et affectif. C'est de l'aider à reconnaître et à ac- 
cepter ses limites. C'est de donner à chaque enfant la pos- 
sibilité de se développer pour qu'il puisse prendre sa pro- 
pre place dans la société. 

Dès que ces enfants sont très Jeunes, on commence à 
leur enseigner comment s'adapter àla vie quotidienne. Il y 
a un appartement exemplaire où les enfants apprennent à 
faire des choses que la personne non handicapée considé- 
rerait comme tout naturel. Par exemple, ils apprennent à 
faire marcher la machine à laver, et à se laver les cheveux, 
à faire cuire des aliments, à prendre un bain, à se rendre 
seul aux toilettes, etc. 

Aussi, il y a un atelier où les enfants apprennent à faire 
des choses que peut-être ils utiliseront comme travail plus 
tard: des céramiques, comment taper sur la machine, 
beaucoup de travaux manuels. M. Byron dit qu'on met 
l'accent sur des activités manuelles. 

Les salles de classe sont comme n'importe quelle autre 
salle de classe, sauf qu'il y a quelques objets spéciaux: 
machine électrique pour tourner les pages, des tables spé- 
ciales basculantes pour permettre à un enfant qui est tou- 
jours en fauteuil roulant de se tenir debout par lui-même. 
Il y a des cliniques spéciales pour donner la parole aux en- 
fants, pour la thérapie rééducative et la physiothérapie, 
pour l’orthopédie et la récréation. On commence une clini- 
que pour la dystrophie musculaire et la spinabifida. 


Pour les enfants francophones qui fréquentent cette 


école, il y a un protesseur, Mme Bondy du ‘’Windsor Se- 
parate School Board'” qui les enseigne deux jours par se- 
maine et trois heures par jour afin qu'ils puissent mainte- 
niret maîtriser leur langue maternelle. 

Trente-six personnes complètent le personnel perma- 
nent composé de travailleurs sociaux, de professeurs, et 
commis de bureau, et d’autres. En plus, 14 docteurs y tra- 
valllent, quelques-uns viennent régulièrement, et d'autres 
sont des médecins consultants. 

Il y a 18 autres centres en Ontario. Ce centre est totale- 
ment indépendant mais il est affilié à 1!‘’Ontario Crippled 
Children's Centre’’. Il reçoit des fonds du gouvernement 
provincial, du Ministère de l'Education, de physiothéra- 
pistes et autres spécialistes de l'éducation, du ministère 
des Services Sociaux, du ministère de la Santé et du Bien- 
être. ‘Chaque année le budget finit en déficit, dit M. By- 
ron, mais c'est annulé par des dons publics du Rotary 
Club et de la Croix Rouge, de certaines compagnies pri- 
vées, comme la Chrysler qui fournit deux fourgonnettes 
pour $1.00 par année et les remplace tous les deux ans’. 
‘On reçoit aussi des dons des particuliers." 

Au Canada, un enfant sur onze est handicapé et alors un 
centre comme ‘‘The Children's Rehabilation Centre’ du 
comté d’Essex aide ces enfants à s'intégrer dans notre s0- 
ciété d'aujourd'hui. 

‘Ce qui est triste, de déclarer un responsable au Cen- 
tre, c'est que trop de parents et aussi des médecins igno- 
rent encore tout ce que ce centre peut offrir à un enfant 
handicapé et le gardent à la maison.’’ ‘‘Le plus tôt un en- 
fant handicapé reçoit les traitements appropriés, le plus 
vite il pourra se réhabiliter ou du mois apprendre à fonc- 
tionner seul en société. 


Que se passe-t-il à Grande-Pointe? 


Windsor, A.H. — ‘‘Dans ce 


aurait pris l'affaire en 


petit village, à l’ombre de 
Chatham, on vit paisible- 


main. 
La chorale de l'école se 


duit sur les ondes le er di- 
manche de décembre, pour 


L'école aurait un bon 
programme de musique du 


troduit la théorie. C'est 


_munauté : francophone vien 
Se EU 


ment, loin du bruit des 
grandes villes, mais on s’a- 
muse quand même, de dire 
une résidente, les activités 
sociales sont nombreuses. 
Les joies et les peines se 
succèdent comme un peu 
partout ailleurs.’ La com- 


terrer trois de ses 
nés: Mme Hélène Demers 
et messieurs Hervé Té- 
treault et Wille Lozon. 

Le club d'âge d'Or, qui 
compte 51 membres, est 
très actif. On prépare un 
grand souper pour la fin de 
novembre et on dansera au 
son de l'orchestre du jeune 
Charon de Wallaceburg. 
Les membres des clubs 
d'âge d'Or du sud-ouest 
sont particulièrement invi- 
tés, mais aussi les jeunes 
de la région. 


L'an dernier le club des 
Kinettes (pendant des 
Kinsmen) avait organisé 
une soirée d'Hallowe’en 
pour les enfants, à la salle 
paroissiale de l'église 
St. Philippe. Le club des 
placiers et les dames de 
l'autel s'étaient aussi mis 
de la partie. Les gens au- 
raient exprimé le désir de 
voir encore cette fête pa- 
roissiale afin de décourager 
le porte-à-porte. Cette an- 
née, il semble que c'est le 
principal de l'école St. Phi- 
lippe, M. Paul Bélanger qui 


S72rue Notre Dame 
Téléphone: 724-1500 


oo 
QUINCAILLERIE PATTENAUDE 
7180 rue Técumseh, Pointe-aux-Roches 
cadeaux - cartes françaises 
peinture plomberie 


Directeur: M. Fergus Melady 
Entrepreneur de pompes funèbres 
*  Embaumeur licencié 


prépare au concert de Noël 
de la station de radio CFCO 
de Chatham. On enregistre 
sur place aux écoles qui 
veulent bien participer à ce 
concert, lequel est repro- 


en donner ensuite des ex- 
traits tout au long du mois 
de décembre avant et après 
les nouvelles de 18h00 et au 
cours de la veillée et cela 
jusqu'à Noël. 


Un autre livre sur l'Ontario elle 


Te) 


pré-jardin où l’on enseigne 
des chants et comment bat- 
tre la mesure jusqu’à la 7e 
et 8e année où l’on apprend 
la flute à bec, en passant 
par la 5e année où l’on in- 


Mme Thérèse Gagnon qui 
tous les mercredis se rend à 


enanglais comme le veut le 
curé Louis Rivard. Au cours 
de l’année, la messe du di- 


l’école St. Philippe pour ia 
musique. On prépare éga- 
lement la chorale pour la 
messe de Minuit. Les 
chants sont en français et 


manche de 11h00 est en 
français pour un mois et le 
mois suivant c'est en an- 
glais. Les francophones ont 
le mois des morts. 


mit Su ea ns 


Aucune raison de ne plus connaître ses racines 


Windsor A.H. — C'est le 4 
novembre prochain au sa- 
lon des étudiants de l’uni- 
versité de Sudbury que l’on 
rendra hommage à l'oeuvre 
du Père Lemieux S. J. sur 
le folklore franco-ontarien. 

La Société historique du 
Nouvel-Ontario profitera de 
cette occasion pour lancer 
son 69e document: ‘‘Fran- 
çais et Canadiens-français 
au Détroitau 18e siècle’” 
par le professeur Vincent 
Almazan de l’université 
Wayne de Détroit. 

M. Almazan est bien 
connu de la communauté 


francophone de la région du : 


sud-ouest pour avoir, à 
maintes reprises, présenter 
des conférences sur diffé- 
rents aspects de la vie fran- 
çaise des premiers colons et 
de l’évolution de la langue 
parlée. 

On connaît déjà le livre 
du Père Lajeunesse sur 
“The Wiridsor Border Re- 
gion’”. A la conférence sur 
le patrimoine à la mi-octo- 


Melady 


unsral ome 


Belle Rivière, Ont. 
NOR 1AG 


. “Nous apprécions votre confiance en nous depuis 1847" 


Tél.: 948-6788 


bre dernier à l’université de 
Windsor,. on assistalt au 
lancement du livre sur ‘Les 
pionniers français du sud- 
ouest de l’Ontfario de Mme 
Madeleine Dumouchel. Au 
cours de cette même confé- 
rence, on entendait M. Ro- 
bert Choquette, historien et 
professeur à l'université 
d'Ottawa, parler de l’histoi- 
re de la vie religieuse dans 
la région. I! publiera bien- 
tôt un 2e livre sur l’histoire 
franco-ontarienne pour le 
niveau des élèves du secon- 
daire. Vient tout juste de 
sortir, l'album de Villages 
et Visages qu'il écrivait en 
collaboration avec l'OTEO. 
Un premier volume sur la 
‘Langue et Religion” - his- 
toire des conflits anglo- 


Comartin et Déziel 


avocats 


Belle-Rivière 
728-2000 


CENTRE D'ARMOIRE DE 
CUISINE MG 


3163 est, chemin Técumseh 
Windsor, Ontario 


EVALUATION GRATUITE 


Distributeur 


\français en Ontario parais- 


saiten 1974. 

Tout dernièrement 
c'était au tour des étudiants 
franco-ontariens de publier 
par la maison Prise de Pa- 
role sous le titre ‘‘Le coeur 
en saisons’”” un recuell de 
textes des étudiants ga- 
gnants du 3e Festival de la 
culture franco-ontarienne. 

On y retrouve des lau- 
réats des écoles secondai- 
res de Kirkland Lake, 
Etienne Brûlé de Willowda- 
le, De La Salle d'Ottawa, 
Champlain d'Ottawa, La 
Citadelle de Cornwall, Han- 
mer de Hanmer, Franco- 
Jeunesse de Sudbury, La 
Salle d'Ottawa, Garneau 
d'Orléans, Algonquin de 
North Bay et Cité des Jeu- 


des armoires 
GREGG 


Windsor 
258-6382 


nes de Kapuskasing. Peut- 
être l’an prochain, verrons- 


nous des noms de L'Essor 
comme gagnant. 


BANQUE FÉDÉRALE 
DE DEVEI LOPPEMENT 


Epargnez-vous tout ce 
que vous pouvez des 

impôts sur les petites 
compagnies ? 


Apprenez comment à notre séminaire d’études en langue 
française: 


L'Impôt: Une introduction 


présenté en collaboration avec le collège St-Clair et avec - 
M. Gilles Léonard de notre bureau régional. du Québec 
comme orateur invité: 


A juste titre, l'impôt sur le revenu devrait être tenu à un 
minimum. C'est le temps de se faire renseigner sur le cal- 
cul du revenu, lé calcul de l'impôt, la fin d'année, l'incor- 
poration et les dividendes. Un orateur invité sera sur place 
pour répondre à vos questions. 


Endroit: Collège St. Clair 
Date: le 14 novembre 
Inscription: dès maintenant, au collège St. Clair, plèce 
276 

Frais: $30. payable au collège St. Clair 


Pour plus de renseignements, communiquer avec Theresa 


Gregetz au 254-8826, ou avec le collège St. Clair au 
966-1656, poste 408 


ST CHAR 2 
COLLEGE ss» 


of applied arts & technology 


Quatre jours de fête donnent son ‘ESSOR’ à la 


C’est jeudi dernier qu'ont débuté les quatre jours de cé- 
lébration marquant l'ouverture officielle de l’école secon- 
daire L’Essor qui a ouvert ses portes septembre dernier. 
Ce soir-là, plusieurs centaines de parents et amis s'y sont 
rendus pour visiter l'édifice et voir un spectacle d'environ 
une heure et quart qu’avalent préparé les élèves au cours 
des quelques dernières semaines. Notre photo falt voir M. 
David Hill, professeur de musique, qui dirige ‘‘L'harmo- 
nie scolaire”, orchestre composée d'étudiants de l'école 
qui a présenté quatre pièces musicales. Deux saynètes ont 
été présentées par ‘La Relève’’, club de théâtre de l’éco- 
le, ainsi que des monologues et des pièces musicales par 
divers étudiants. Le chorale de l’école a aussi présenté des 
pièces vocales mettant en vedette Carole Prévost. Les 
spectateurs ont 616 épatés de l'enthousiasme et surtout du 
talent des participants. La soirée était animée par Moni- 


nouvelle école secondaire 


que St. Plerre. 


Photo Le Rempart 


Ouverture officielle 


suite de la page 1 
L'honorable Thomas 
Wells, s’est dit particuli- 
èrement surpris mais heu- 
reux d'avoir été invité à cet- 
te cérémonie d'ouverture. 


six années au Ministère de 
l'Education, il a.été appelé 

. à présider à bon nombre de 
cérémonies semblables, 
‘mais aucune n'a eu pour 
moi la signification toute 
spéciale que celle d’aujour- 
d'hui''. 

M: Wells dit admirer les 
francophones du sud-ouest 
qui, par leur persévérance 
et tenacité ont su préserver 
leur langue et leur culture. 
I! se dit fier de constater 
que malgré les débats pas- 
sés le bien-être des étu- 
diants est manifeste, quand 
on regarde la collaboration 
étroite des Conseils scolai- 
res et des CCLF's. Son dis- 
cours s'est terminé sur 


| Gérard P: 


. rémor ouverture. Québec, ou la minorité | 
=. | ajoutait que: durant ses Québec.» ‘standi 


cette affirmation qu'il a 
l'intention de toujours con- 
tinuer à lutter pour les 
droits des minorités que ce 
soit: les francophones hors 


ovation''" et applaudisse- 
ments de la foule, ont té- 
_moigné de la reconnaissan- 
ce des francophones envers 
le Ministre qui leur a donné 
leur école. 

Ce dernier évènement 
était le dernier de ceux qui 
ont marqué cette fête inou- 
bliable. Au premier soir, ce 
fut salle comble; avec un 
spectacle, quasi impromtu, 
puisque l'école n'a pas 2 
mois d'existence, mais de 
qualibre professionel, au 
dire des spectacle. 

La soirée-disco de Radio- 
Canada a eu aussi un suc- 
cès marqué. Le spectacle 


suite à la page 7 


Levesque 


avocat 


52 ouest 
rue Chatham 
suite 205 
Windsor, Ont. 
252-2323 


12150 
chemin 


Tecumseh 
735-9928 


735-7157 


L NOR 
Vendredi soir, plus de 500 Jeunes ont assisté à la soirée 
disco qu’a présenté le poste radiophonique CBEF, dont on 
voit ici les annonceurs Stépane Bolsjoly et Plerre Plion der- 
rière Agnès Relninger et Martin Cloutier pendant un mo- 
ment de détente. Les observateurs de la soirée ont com- 
menté que dans une vingtaine d'années, jamais ii n’y avait 
eu tant d'enthousiasme de la part de Jeunes francophones 
et ont félicite les Jeunes de l’ordre dans lequel tous s’est 
déroulé. 


Photo Joseph Bisnaire 


On dit de Monique Leyrac, prêtresse de la chanson québé- 
colse, qu’elle est impulsive, agressive, audacieuse, comé- 
dienne et chanteuse de la plus haute qualité. Ce sont tou- 
tes ces qualités et ces talents qui ont charmé son auditoire: 
de Jeunes et vieux, franco-ontariens et québecols. Son pot- 
pourri des années *40—50 composé de chansons françaises 
et américaines où elle faisait revivre les mimiques et Inter- 
prétations des chanteurs d'alors lui ont mérité des applau- 
dissements sans pareils de même que l'héritage de Félix 
Leclerc. En somme c'était un spectacle hautement appré- 
cié de tous. 

Notre photo fair voir Nathalle Alix, présidente de la Cham- 
bre des Communes du gouvernement étudiant de l'école 
qui présente une gerbe à l'artiste. 

Photo Oscar Bénéteau 


Le vin-fromage qui a sulvi le spectacle de samedi soir a vu les francophones véritablement en fête. On voit ici une par- 


tie de la foule au réfectoire de l’école dégustant le fruit de la vigne. 


Photo Oscar Bénéteau 


La clé en or, symbole de l'ouverture officielle du magni- 
fique édifice dessiné par la firme J.P. Thomson Associates 
de Windsor, a été présenté par M. John Crouchman au 
président du Conseil scolaire du comté d'Essex, M. Bob 
Bryant, que l’on voit ici la remettant ensuite à M. Paul 
Chauvin, directeur de l’école. 

Photo Oscar Bénéteau 

SEE 

Plusieurs cadeaux ont été remis à l’école à l’occasion de 
l'ouverture officielle, dont certains de représentants de la 
République française, de représentants de la République 
allemande de l’ouest, des amis de l’école St-Edmond et du 
Consell régional de l'Association Parents-Instituteurs. 
Notre photo fait voir la présidente sortante de ce Conseil, 
Mme Sandra Manzig, remettant une plaque et un magni- 
fique bateau au président du gouvernement étudiant de 
l’école, Martin Gagnon. 


WINDSOR CHAPEL 


Entrepreneurs de pompes funèbres 


téléphone 253-7234 


1700 est, chemin Tecumseh, Windsor 


Francis Louis Janisse, 
président et directeur : 


De passage à Toronto. ou par courrier. s 


livres et disques francais 
Choix complet pour tous les goûts nt tous ies âges 


Editions Champlain Ltée. 
(416) 364-4345 


107 rue Church 
Toronto, Ontario 
M5C 2G5 
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RQ 
° 
| Calendrier des Evénements | 
| [1 nous fait plaisir de faire mention gratuitement 
ici de tout événement d'intérêt aux francophones 
dont on nous fait part au moins 2 semaines à 
l'avance] 


2 novembre: ‘‘Kick-off" déjeuner pour la campagne du || 
[timbre de Noël, de l'Association pulmonaire de comté 
Id'Essex. 

Endroit: The Chicken Court, 531 rue Pélissier, Windsor 
Heure: 12h00 

IConférencler: Docteur Joseph Jones, directeur de l'Unité 
sanitaire à 

Pour réservations signaler le 252-0610 


12, 3 et 4 novembre: 20e congrès annuel de la Fédération 
des clubs sociaux franco-ontariens du vendredi soir à } 
118h00 pour l'inscription jusqu'au dimanche après le grand À 
spectacie de 14h00 

Endroit: Campus de l’université McMaster à Hamilton | 
Pour plus amples renseignements signaler le (519) | 
623-0809 chez M. Marcel Brülé, président général. | 


[3 novembre: Veillée flichetieu (danse et concours ‘‘calleux 
I d'orignal'’} au son de l'orchestre Michaud 

Endroit: Centre canadien-français, 2418 avec Central, 
IWindsor | 
Heure: 20h00 

Entrée: $3.00 (tenue sportive) billets à la Caisse Populaire 
au Centre canadien-français ou chez les membres du Ri-| 
çhelieu 

Le public est cordialement Invité: fraterniser et promou- 
Voir le club Richelieu pour y gagner de nouveau membre. 


| 4 novembre: ‘‘Fête de l'amour'”, cérémonie rellgieuse par- 
rainée par la FFCF de Points-aux-Roches, suivie d'un goù- 
ter au sous-s01. 

Endroit: Egliss Annonclation de Polnte-aux-Roches 

Heure: 19h30 

Entrée Hbre: On lance l'invitation à tous les couples de la 

paroisse qui célèbrent un 5e, 10e, 150, 25e, 35e, 50e, anni- 

versaire de marlage renouveller devant Dieu et leurs 

amis leurs promesses de mariage. | 

Cette fête coincide avec le 356 anniversaire de prêtrise du | 

curé de la paroisse le Père Louis Ouellette. 


4 novembre: PARTIE DE CARTES de la FFCF de St. Jé- 
irôme 

[ Endroit: Sous-s30] de l’églisa paroissiale, 3739 rue Ypres 
Heure: 20h00 

Entrés: $1.00 prix de présence, prix spéciaux et goûter en | 
fin de soirée. Les profits iront pour la fête dé Noël le 9 dé-| 
cembre prochain. | 


T noVembre: Présentation d’un flim franco-onterien, de | 


ONF et la bibliothèque publique. 

Endroit: Bibllothèque centrale, 850 rue Ouellette, Windsor 
au sous-sol à la grande salle 

Heure: 20h00 | 
Entrée libre: Cordiale Invitation à tous. | 


18 novembre: Confèrence de M, Michel Sanoulllet, par- 
rainée par L'Alliance française 
Endroit; Vanier Hall (student lounge au sous-40l) Univer- |} 
sité de Windsor 
Heure: 20h30 
Thème: Réflexions relatives à l'avenir de notre société 

| Entrée libre: Le public est cordialement invité | 


| 5 novembre: Réunion mensuelle de l'UCFO de Windsor} 


(les 2e Jeudis du mois) 
Endroit: Ecole Ste-Thérèse, chemin Técumseh est 
Heure: 20h00 
Invitation à tous. Des nouveaux membres seront toujours 
bienvenus. Date de disponibilité sera anrioncé dans ie 
à prochain Rempart. Le nombre de blilets sera limité à 700, } 
| selon la capacité du gymnase. 
| 11 novembre: Partie de cartes parrainés par la FFCF 
Jeanne-Mance. ; 
Endrolt: Sous-sol de l’église Immaculée Conception 
Heure: 20h00 j 
Entrée: $1.00 — Exposition artisanale, vente d'un sou, f 
| prix de présence et goûter. | 


À 13 novembre: Exposition artisanale au sous-sol de l’église À 
de Pointe-aux-Roches dans le cadre du Festival de la Mois- || 
son | 

1 Participants: Tous les organismes sont invités à y prendre } 


Da 


Chez Cormier Epicerie 
Vente de viande au prix du gros 
ouvert 7 jours par semaine 


798-3028 


Vous voulez VENDRE 
où ACHETER une propriété? 
Demandez 
Rénald {Ron] Paquin 


Je suis votre agent 
d'immeuble 


Bureau: 948-7696 
A domicile: 735-2552 


RENALD [RON] 
PAQUIN 


Paul Lapainte*J'al besoîn d'un nom’ — parrainée par] 
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Ligue de quilles “Les Joyeux Troubadours” de l'Association Francophone 
des Sports de Windsor-Essex 


Classement 6n date du 28 
octobre 


Equipes 

Les Gagnants 37 
Les Braves 26 
Les Jokers 25 
Les Québecois 25 
Les Acadiens 24 
Les Yoyos 23 
Les Patriotes 22 
Les Lions 22 
Les Pyramides 21 
Les Cornichons 20 
Les Matous 20 
Les Dépaneurs 20 
Les As 18 
Les Cobras 18 
Les Champions 18 
Les Géants 18 
Les Castors 13 
Les Etolles 10 
Plus haut simpie des 
hommes 

Greg Bourneval 202 


Jean-Marie Matlet 197 
Paul-Emile Mallet 183 


Plus haut simple des 
femmes 

Françoise Grondin 159 
Solange Ward 154 
Georgette Moïas 154 


Charlène Pomerleau 152 
Alice Girard 152 


Ligue de hockey 
de l'Association 
Francophone des 
Sports de 
Windsor-Essex 


Classement en date du 28 
octobre: 


Ligue de quilles Fleur de Lys 


Classement en date du 28 
octobre 


Equipe 
Spiro 17 
Les Pirates 17 


Plus haut simple des 
hommes 


Daniel Côté 208 
Gaston Laplerre 205 
Richard Poulin 194 
Plus haut simple des 
femmes 

Suzanne Girard 206 
Yvette Nadeau 195 
Chantal Morin 174 
Plus haut triple des 
hommes 

Gaston Lapierre 511 
Charles Martineau 503 
Raymond Laroche 502 
Plus haut iripte des 
femmes 

Yvette Nadeau 503 
Angèle Lapierre 485 
Jacqueline Denis 450 
Plus haut simple d'équipe 
Les Abatteurs 778 
Plus haut triple d'équipe 
Les Malchanceux 2190 


Plus haute moyenne des 
hommes 
Paul Beaudin_ 176 


6525 est Wyandotts 

Windsor, Ontario 
N6S 1P3 
Tél.: 945.8112 


Propriétaire: Rose d'Aoust 


National 
Trust 


RÉFRASCATRIOES" 


2685 chemin-Lauzon 


Partie da 18h00 

Airway Motel 5 
Malco Construction 3 
Partie de 19h40 

Jobmar Construction 11 
Centre Françals 10 
Partie de 21h20 

Canada Tavern 9 
Girard Excavating 11 
Positions 

Canada Tavern 4 
Alrway Motel 4 
Centre Frençals 4 
Gtrard Excavating 2 
Jobmar Construction 2 
Maico Construction 2 
Mario Girard 167 
Bruno Paulin 167 
Paul Poulin 167 


Plus haute moyenne des 
temmes 


Angèle Lapierre 155 
Yvette Nadeau 152 
Jacqueline Denis 152 


Plus haut triple des 
hommes 

Jean-Marie Mallet 522 
Gilles Chiasson 493 
Greg Bourneval 492 
Plus haut triple des 
femmes 

Françoise Grondin 455 
Geurgette Mofse 439 
Solange Ward 424 
Plus haut simple d'équipe 
Les Braves 715 
Les Québacois 714 
Les Cornichons 710 


Plus haut triple d’équipe 

Les Cornichons 2504 
Les Québecais 1993 
Les Etoiles 1974 


Plus haute moyenne des 
hommes 


Gilles Chiasson 163 
Alfred Duguay 158 
Omer Girard 156 


Plus haute moyenne des 
femmes 

Françoise Grondin 145 
Madeleine Guignard 143 
Christine Muscedere 134 
Alice Girard 134 


Ligue de balion sur glace de 
l'Association Francophone des 
Sports de Windsor-Essex 


Classement en date du 27 
octobre: 


DIVISION PEE WEE 


Psichat Diamond Drilling 2 
Royal Arcanum 0 


Reld's Trophy Center 2 
R B's Sport Shop 1 


Classement en date du 28 
octobre: 


DIVISION FEMMES 


Metro Windsor Bedding 1 
Electrolux 0 


Caisse Populaire 2 
Thompson Sports Center 0 


DIVISION HOMMES 


E. M. Leclair 1 
Village Inn de Leamington 
0 


; METS RECHERCHES VINS GE QUALITÉ MUSIQUE 
DE DANSE, DINER ROMANTIQUE 

C'EST L'AMBIANCE QuË VOUS TAOUVEREZ À 
L'AUB£ERGE RICHÉLIEU 


Richelieu, À 


420 rvo Ouatette 
Windsor, Ontario 


Don’s Kitchen Center 2 
Emeryville Auto Body & 
Paint 1 


Prochaines parties: 


Division Pee Wee 

2 novembre: 

Royal Arcanum vs R B's 
Sport Shop à 18h00 

Reïd’s Trophy Center vs 
Pelchat Diamond Driiting à 
17h00 


Division Femmes 

3 novembre: 

Caisse Populaire vs Metro 
Windsor Bedding à 18h00 
Electrolux vs Thompson 
Sports Center à 19h00 


Division Hommes 

E. M. Leclaïr vs Emeryville 
Auto Body & Paint à 20h09 
Don's. Kitchen Center vs 
Village Inn de Lsamingion 
à 21h00 


Ouvert sept jours à 
par semaine 
pour vous servir ! 


NSA 1B2 


Téiéphons (5181 253 7281 


amn 
dE 
(CC: 
LL 1744 
LD 44 


CE 


BEF 540 
BEFT 78 


| Coin du DÉD RE eau J  Hleem at OR pS 
HDIS -CACHES 


8 lettres cachées 
[rlalolelalalrlilelilellaln fr] 
Infslolals/rirlslalulsc{r|r | 
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PROBLEME 3566 


1234 567 8 9101112 
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HORIZONTALEMENT solution à la page 8 qu re soumettre 
K arts Ccasl 4 
ar a me een same 
3— Gros excrément de l'homme. — Sorte de petit citron. as SEE Tester 
4=— Prén. de femme. — Achevés. nœu 
5— Titre anglais. — Evaluer. Connaître Pacte FAT 
Vase de métal ou de terre. — Les mcilleures parties. conspirations participer 
— Nom des anciens régistres de la ville de Paris. — Dans ee pastoral ve 
maître. — Nég pirouettes 
8— Poss. — Pente Droits port 
9— Agacé. — Epoque. pragmatisme 
10— Route rurale. — Recouvert d'iode. Idées promet 
11- Complète. — Métal précieux. images 
12— De naissance. — Ch. -1 de c. (Gers.). Trouvez les 7 erreurs. L Races 
solution à la page 8 aven SRE 
VERTICALEMENT réveries 
1— Souverain qui gouverne arbitrairement. — Milieu. 8— Note musicale. — Corps de troupes. — Petits cours Mental rosée 
2— Carte à jouer. — Instrument à cordes (pl.). d'eau. mode ere 
Le Æ on 2 : 
3— Poète français. — Marque la situati 9-— Borneriez. Notfien 


LE ‘Attachée au mors ducheval. oi der nn à ls Petit chat. — Nouveau 
Hé pitisenes = Chiffres romaines ee eu Re RAR Det 
6— Assistances. — Qui appartient au domaine des fées. 


rss Outil.pour ouvrir ou fermer (pl. ). _ GR une 
7— Manque d'activité. = Roue à gorge d'une poulie. place dans une assemblée. … 


U Vie Scolaire = | 


A l'école Ste- 


MANOISIQ 


Réponse Ex no. 


Le sport à l'école Georges Vanier 


Catherine 


re +. 
{ 


Fiers de présenter leur masque d’'Hallowe'en. En haut: 
André Béchard, Robert Quirion, Michael Beecroft, Fran- 


çois Pirez. 


En Bas: Julie Roy, Denise Michaud et Linda Gagnon 


smmene | 798-5713 sn de 798-3011 


Aujourd'hui, le 17 octo- 
bre, les garçons de l'école 
Georges P. Vanier ont joué 
leur permière joute de bal- 
lon-volant contre les gar- 
çons de l'école Ste-Thérè- 
se. Les deux équipes ont 
bien joué mais l'école Ste- 
Thérèse a réussi à gagner 


Photo A. Guénette 


Nous faisons tout le travail. 


Un nom qui vous assure bonne qualite pour la 
construction de maisons sur commande 


Les Frères Archambeault 


Contracteur général 


rue Baune, Pointe-aux-Roches 


s tuiles céramiques. 
après les heures appelez 798-3375 


C'est avec le présent 
qu'on achète l'avenir 
continuez votre éducation 


Pensez-y bien: Qui connaissez-vous à qui vous 
pourriez suggérer de s'abonner au Rempart?… 
Suggérez-leur donc!...Merci! 


toutes les trois parties. La 
première partie, l'école 
Georges P. Vanier a eu des 
difficultés. Le pointage 
était 15 à 9 en faveur de 
l’école Ste-Thérèse. Dans 
la deuxième partie, l'école 
Georges P. Vanier a joué un 
peu mieux mais l'équipe a 


Merci 


pour magasiner chez 
Rooms Furniture 


RR. 1, Pointe-aux-Roches 


encore perdu 15 à 12. 
L'école Ste-Thérèse a ga- 
gné la troisième partie 15 à 
8. L'école Georges P. 
Vanier a fait un très bel ef- 
fort mais l'école Ste-Thérè- 
se aussi, et ils ont gagné la 
victoire. 

Pendant ce temps l'équi- 


E ROOMS 


‘Commis Bilingue’ 


nécessairement cher. 


La Co-opérative de Pointe-aux-Roches 


egrain 


7 


G4. BRISSETTE 


Marchand de: 


efourage °engrais 
equincaillerie 
eaccessories électriques 
epétrole (huile et essence) | 


pe de ballon-volant des 


filles de l'école Ste-Thérèse 
jouait contre l’équipe des 
filles à Georges P. Vanier. 
Les filles de Vanier ont 
remporté la victoire en ga- 
gnant les trois parties. 


Richard Huneault 


1065 EST, RUE WYANDOYTE 
Un beau meuble n’estpas WINDSOR, ONTARIO N9A 3K2 


256-1858 
DIRECTEUR EXECUTIF: 


798-3012 


1 baguette de pain français 
2 gousses d'ail 

225 g. de beurre (non salé) 
(1/2 livre) 

15 ml. de moutarde sèche 
(1 cuil. à table) 

Fromage Gruyère en tran- 
ches 


Ecraser l'ail et mêler avec 
le beurre mou. 

Ajouter la moutarde. 
Couper la baguette en tran- 
ches, mais en laissant à peu 
près 1 centimètre ou 1/2 de 
pouce non tranché dans le 
bas. 

Bien beurrer chaque tran- 


- suite de la page 4 
de Monique Leyrac, devant 
plus de 800 personnes, a 
été une réussite totale. 


La semaine dernière 
Mange Métri nous montrait : 
comment apprèter les res- 
tes de rôti de veau ou de 


boeuf de la veille, pour en 


che avecla préparation. 
Ajouter les tranches de fro- 
mage en les déposant entre 
chaque épaisseur de pain. 
Envelopper ce pain dans du 
papier d’aluminum et lais- 
ser au four à 175°C ou 
350°Fenviron 1/2 heure. 


Mange Métri 


Un petit rappel à la prépa- 
ration des recettes en uni- 
tés métriques: 

Puisque vous aimeriez 
conserver les recettes exis- 
tantes tout en utilisant le 
système métrique, il vous 


faire un mets complet, 
nourrissant et approprié 
pour un souper de famille, 
avec une recette de Pâté 
chinois, accompagné d’un 


faudra au début fournir un 
, bon effort d'adaption. Plus 
tard, les recettes seront 
préparées en fonction des 
nouvelles mesures. 


Comment adapter les recet- 
tes: z 
La mesure de 250 mL 
remplace la tasse de huit 
onces, ce qui comporte un 
accroissement de 5% des 
quantités. Pour certains ar- 
ticles de cuisine comme 
ceux utilisés pour la cuisson 
des oeufs, la quantité ne 
changera pas. Les divisions 


Ouveérture officielle 


Interrogé par la suite, 
par Le Rempart, M. Wells 
déclare que les franco- 


PREMIÈRE MONDIALE À MONTRÉAL 


UN ORDINATEUR 


Quatre chercheurs de 
l'Institut de génie bio-mé- 
dical de l'Université de 
Montréal viennent de réa- 
liser une première mondiale 
en mettant au. point un 
stimulateur cardiaque pro- 
grammable. Cet appareil, 
qui pourrait être üne dès 
plus importantes, contribu: 
tions à la cardiologie depuis 
quelques années a été 
dévoilé lors du Vle Sym- 
posium mondial. sur Ie pa: 
cing cardiaque tenu 

à Montréal du 2 au 5 
octobre. llestie résultat de 
travaux de quatre spé- 
cialistes en médecine et 
eningénierie, les docteurs 
Michel Bertrand, Robert 
Guardo, François Hamonno 
et Michel Lafortune. 

La stimulation cardiaque, 
peu utilisée jusqu'à main- 
tenant à cause de sa spé- 
cificité, de ses risques et 


de sa complexité d'utilisa: - 


tion, permet de caractériser. 
certaines malfonctions du 
muscle cardiaque et, éven- 
tuellement, de les contrôler. 
Elle est surtout connue 
comme méthode de dia- 
gnostic et d'évaluation de 
2 troubles comme l'arrythmie, 


969-6000 


DAN KANE 


Jean Lussier 28 


Autos et camions 
neufs et usagés 


Salon funéraire 


MARCOTTE 


; 870 Wyandotte est, Windsor 
12105 ch. Técumseh, Técumseh, Ont. 
Téléphone: 253-3577 


Au service des familles françaises de Windsor, 
Técumseh et les environs 2 


POUR LE COEUR 


mais peut aussi être utilisée 
pendant les implantations 
chirurgicales de pace- 
maker à piles. A l'aide de 
fines électrodes introduites 
par une veine jusqu'aux 
cavités du coeur, on excite 
celui-ci qui bat alors plus 
rapidement, simulant ainsi 


ou arrythmie. L'observation 
de cette activité cardiaque 
permet d'optimiser le traite- 
ment médical ultérieur. 

L'appareil, entièrement 
contrôlé par un micropro- 
cesseur, permet d'effec- 
tuer un tel examen de 
façon plus sûre et en trois 
fois moins de temps que 
les installations précé- 
demment utilisées, et coûte 
deux fois moins cher à 
l'achat. Un programme in- 
terne élimine la possibilité 
d'erreurs humaines dans 
les manipulations et com- 
porte même ün bouton 
“urgence” pour rétablir, au 
besoin, un rythme cardiaque 
régulier. 


Oldsmobile 


500 rue Division 
[à côté du mail 
Devonshire] 
Windsor, Ont. 


GUY ARBOUR 
(Service Hebdo-science) 


phones de la province ne 
doivent pas conclure, à la 
suite de la déclaration ré- 
cente de son gouvernement 
sur la question de Pene- 
tang, que L’Essor sera la 
dernière école française à 
voir le jour dans la province 
et que dorénavant ce ne 


_ Windso 


mer. 


l'Atlantique. 


Adresser au: 


Bureau d'admission 
Université Sainte-Anne 
Pointe-de-l'Eglise 
Nouvelle-Ecosse 

BOW 1M0 


Pain à l'Ail 


Nécrologie 


Le 20 octobre dernier décédait subitement à la suite d’une 
crise cardiaque, à l’âge de 56 ans M. Marcel Latrellle de 
on.service.funèb 


laisse dans le deuil sept frères: Roméo, 
du Québec et Richard, Jean-Paul, Gérard, Rudolphe de 
Windsor et une soeur Céline Legault de Gatineau, ainsi 
que plusieurs belle-soeurs, beau-frère, neveux et nièces. 
Sincères sympathies à la famille. 


Les annonceurs dans le Rempart se don- 
nent la peine de vous annoncer en fran- 
çais leur marchandise et leurs services. 
Dites-leur que vous l’appréciez! 


Université Sainte-Anne est 
l'Association des universités et collèges du 
Canada, et de l'Association des universités d 


pain à l’ail. Malheureuse- 
ment faute d'espace Il nous 
à fallu remettre à aujour- 
d’hui cette recette de pain. 


4,314, Vs et 2/3 de 250 ne 
se convertissent pas en 
multiples de 25. II faut ar- 
rondir ces quantités au chif- 
fre supérieur ou inférieur le 
plus rapproché, ce qui né- 
cessite la vérification de 
toutes les recettes métri- 
ques. Partout où cela est 
possible, pas plus le 2 me- 
sures ne devraient être em- 
ployées pour une quantité 
donnée. Les autres unités, 
la cuillère de table et la 
cuillère à thé sont à rempla- 
cer par 15 mLet 5 mL res- 
pectivement. 


sera que des entités distinc- 
tes sous un même toit. Au 
contraire, son gouverne- 
ment s'est engagé à étudier 
chaque situation dans son 
propre contexte et à recom- 
mander s'il y a lieu une 
école distincte telle que 
L'Essor. 


leu. ji 
Rest. 


UNIVERSITE SAINTE-ANNE 


Pointe-de-l’Eglise Nouvelle-Ecosse 
BOW 1M0 


Université Sainte-Anne est une petite université 
située dans une belle région rurale près de la 


membre de 


Cocher (>) le{s) programme({s) pour lesquels vous désirez obtenir : 


des renseignements 


B.A. général j 


B.A. majeures en français . - 


en anglais : . 


en études canadiennes 


en commerce 


en histoire 


Hervé et Robert 


Le Certificat en animation 
en sociologie » 

en sociologie — 
en psychologie … 


Le Rempart, 30 oct. 1979-p.7 
20e congrès annuel de la FCSFO à 


Hamilton-les 2, 3 et 4 novembre 


Plusieurs organismes de la 


région y prennent part 


Windsor A. H. — C'est au campus de l’université McMas- 
ter que se tiendront cette année les assises du 20e congrès 
annuel de la FCSFO [Fédération des clubs sociaux franco- 
ontariens. Rejoint par le Rempart, M. Paul Poirier, vice- 
président de la région 5 du sud-ouest se disait heureux que 
la plupart des organismes qui font partie de la FCSFO de 
sa région se sont faits un devoir d'y envoyer des représen- 
tants. 

Il s’agit du Centre culturel Tournesol, de l'Association 
des sports de Windsor-Essex, du Club St-Jean-Baptiste de 
Tecumseh, du Centre culturel St-Cyr de Pointe-aux-Ro- 
ches, ainsi que ceux de Paincourtet de Chatham, de même 
que l’association française de London et le Club Joliet de 
Sarnia. Il n’y a que l'Association française de Leamington 
qui ne sera pas représenté semble-t-il. 

C'est sous le thème: ‘‘Nos jeunes’’ que l’on discutera de 
culture, éducation, sports, politique, subventions et orga- 
nismes franco-ontariens. 


Mancel'a Sete E Body Shot Lie. 


5584 estchemin Tecumseh 
Windsor, Ontario N8T 1C7 


945-1181 945-8951 


***Voiture à prêter *** 


Ilnous fait plaisir de vous serviren français 


BUCKINGHAM 
REALTY LIMITED, 
REALTOR 


4573 est chemin Tecumseh 
Windsor, Ontario 


Appeler pour information 


Bureau: 948-8171 
Résidence: 734-6369 OMER DUBUC 


(902)769-2114 


Université Sainte-Anne, une université 
francophone fondée en 1890, offre plusieurs 
programmes universitaires tout en permettant 
l'apprentissage du français, langue première ou 
langue seconde, et de l'anglais. un atout 
précieux dans notre-société canadienne. . 


B. en éducation i 

Ben commerce 

B. sciences 

Diplôme en sciences de secrétariat 


Session d'été 
B. spécialisé en français 
Diplôme en affaires 


Le monde du spectacle 


Le Rempart, 30 oct. 1979 - p.8 


Pas assez de réaction à la programmation française de l'OTEO 


Windsor, P.A. — Selon 


MM. Pierre Lapointe et Gé- 


rard Terrio de l'Office de la 
Télécommunication Educa- 


Au premier plan au 
78 de CBEFT 


31 octobre à 13h35: Ne pas 
oublier de ‘‘Femme’' d'au- 
jourd'hui ‘Une nalssance 
apprivoisée’ 

2 novembre à 21h30: ‘‘Con- 
sommateurs plus!” 

le 4 novembre à 19h30: 
“Superstar” Rendez-vous 
avec Nicole Croisille 

4 novembre midi: ‘‘La Se- 
maine Verte’ La viande de 
boeuf... trop chère? 

7 novembre à 22h00: ‘‘Sci- 
ence-Réalité’” La dépres- 
sion nerveuse 


Films 

jeudi 1- nov. à 14h30 Une 
étoile est née [A Star Is 
born, U.S.A: 54] dernière 
de 2e. La 1ère partie se dé- 
roulait mardi le 30 à 14h30. 
à 20h30: Les grands films, 
Flic Story, Policier, histoire 
d'une chasse à l'homme qui 
a duré trois ans. (France 
75) 


vendredi 2 nov. 20h30: Le 
triomphe de Michel Stro- 
gonoff film franco-italien 
23h20: Cinéma, Bob le 
flambeur drame policier 
français 

24h45: Ciné-nuit, Les dis- 
parus de Salnt-Agil. Trois 
élèves de la pension Sait- 
Agil veulent gagner l’Amé- 
rique où les attend l’aven- 
ture. Ils en sont empêchés 
et c'est à la pension elle- 
même que l'aventure sur- 
git. 

samedi 3 novembre à 
23h10: Cinéma, La fureur 
de vivre 

01h10: Ciné-Nuit, 
geance pour un colt 
lundi 5 novembre à 20h30: 
Télé-Sélection, alerte aux 
Indes 

mardi 6 novembre: Ciné- 
ma, Dr. Jake: Pour l'amour 
de Dieu 


Ven- 


Pour saluer l'école 
franco-ontarienne 


L'OTEO a présenté sur le 


u‘ontarien deux émis-. 


sions de 60 minutes chacu- 
nesur l'historique des éco- 
les de langues françaises en 
Ontario et les pros et cons 


d'un enseignement bilin- 
gue. La ière, présentée en 
septembre dernier, s'intitu- 
le: L'école de langue fran- 
çaise en Ontario, avec la 
participation de Séraphin 
Marion, Robert Choquette, 
Omer Deslauriers, 
Desjarlais, Florian Carriè- 
re, Gérard Raymond et Ro- 


Lionel 


du CCLF de Windsor. La 2e 


émission, passée sur le 32 


le 21 octobre dernier, s'ap- 
pelle: Grandir avec ou con- 
tre deux langues, avec la 
participation d'éducateurs, 
d'élèves et de parents dont 
Mme Jeanne Mongenais de 
Windsor. Il est possible de 
se procurer copie de ces 
deux émissions au travers 
du service VIPS de l’'OTEO. 
On devrait les retrouver 
dans les Centres de recher- 
ches et dans les bibliothè- 
ques municipales. 


tive de l'Ontario, les fran- 
cophones de la région de- 
. vraient faire plus de publi- 
cité au sujet des émissions 
françaises de l'OTEO et 
communiquer davantage à 
l'Office leurs réactions à 
* ces programmes. 

Ces messieurs étaient à 
Windsor récemment pour 
diriger un ateller auquel 
assistaient plusieurs direc- 
teurs d'école de la région et 
professeurs venus de plus 
de 200 milles à la ronde, et 
qui avait pour but de susci- 
ter chez les participants un 
plus grand intérêt à l'utili- 
sation de la programmation 
comme outil pédagogique. 

Il est important, ont-ils 
remarqué qu'on laisse sa- 
voir nos intérêts, qu'on 
écrive pour dire si oui ou 
non on aime ces émissions. 
‘Chaque lettre, chaque 
bout de papier est un pas 
en avant pour nous. On de- 
mande d'entendre parler 
de vous; ça prouve que 
vous les avez regardées ces 
émissions". 

On a parlé en particulier 
de la série ‘‘Passe-Partout‘’ 
qui a été mise en onde le 
premier octobre à l'inten- 
tion des élèves au niveau 
Jardin, et, pour ceux de 9 à 
13 ans, ‘‘Les Boucaniers 


d'eau douce'’, une série de 
52 émissions qui retrace 
l’histoire des navigateurs 
des mers du Haut-Canada, 
et vise à créer un souci d'ex- 
cellence, de développer le 
sens de l’appartenance des 
jeunes de renforcer la fierté 
qu'ils éprouvent pour leur 
langue et leur culture et de 
cultiver des valeurs mo- 
rales et civiques fondamen- 
tales. 

L'OTEO et les éditions 
Fides mettent également à 
la disposition des centres 
de ressourses, des. écoles 
une série complète d’émis- 
sions sur cassettes. 

Les participants ont dit 
apprécier la valeur des 
émissions de l'OTEO. Sr 
Ange-Annette St-Germain, 
directrice de l'école Ste- 
Thérèse de Windsor et M. 
Robert Vallée, directeur de 
l'école Georges Vanier, de 
Windsor également, en 
font déjà l'expérience dans 
leurs écoles. Selon Sr St 
Germain, la présentation 
aide aux élèves dans la pro- 
nonciation du français et le 
son et l’image font bon mé- 
nage. 

M. Joseph Bisnaire, di- 
recteur de l'école Sacré- 
Coeur de Lasalle a souligné 
l'importance d’un appui à 


Dimanche à TVO 32 


{ou.59). 


SRE 


les émissions scolaire tous 
les jours à 11h00 et à 16h00. 
Le dimanche 4 novembre à 
16h00 on parlera de l'Ori- 
gnal à Villages et Visages. 

à 19h00 ‘‘On aura tout vu” 
on abordera briéevement 
toutes sortes de découver- 
tes scientifiques comme un 
coeur-poumon artificiel, 


Des meilleurs idées. 


Re ee ci 


Ne pas manquer Accents 


une sucette pour bébé qui 
enregistre la température 
du petit, etc. 

à 20h30 à Lapierre à la une 
on parlera de Sudbury, ville 
de compagnie. 

à Ciné TVO de 22h00 ce se- 
ra un entretien avec Sli- 
monne Signoret et le film 
de ‘‘Macadam'’ avec la cé- 
lèbre actrice Signoret. 


pour de meilleurs bureaux 


la maison de la part de pa- 
rents qui doivent encoura- 
ger et intéresser - leurs 
jeunes à y suivre des émis- 
sions en français. 

Par ailleurs certains par- 


ticipants ont remarqué que 
tout en étant utile, l'atelier 
l'aurait été davantage si on 
s'était penché de plus près 
sur l'utilisation pédagogi- 
que des émissions. 


A l'écoute de CBEF 


Mer. 31 oct. à 13h00:L’Ami 
Boulanger: Albert Millaire, 
Chatherine Bégin, Michel 
Léveillée et Danielle Morin. 
19h30 Horizons: Guy Mon- 
petit, peintre. 

Jeu. 1 nov. à 13h00L’Ami 
Boulanger: Groupe 5H, Syl- 
vain Lelièvre et Ginette Pel- 
letier. 

20h00 Hockey: North Stars 
du Minnésota vs Canadiens 
de Montréal 

Ven. 2 nov. à 11h00 Au 
Rythme du Jour: Robert 
Devanthéry reçoit M. Gé- 
rard Bénéteau, agent ré- 
gional des programmes de 
la sécurité du revenu. ll se- 
ra question des allocations 
familiales et des program- 
mes pour personnes agées. 
Si vous avez des questions 
composez le 254-2531. 
13h00 L’Ami Boulanger: 
Michèle Dary, Johanne Ro- 
bert, Marie-Suzanne Bros- 
soit, 

Sam. 3 nov. à 10h00 Gens 
de Mon Pays: Parce que 


= l'émission ou Jeanne | ET 3 
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soeur Eugénie Bédard a été 
écourtée de cinq: minutes 
nous la reprenons au com- 
plet. Soeur Bédard de la 
communauté des Ursulines 
de Chatham célèbre ses 60 
ans de vie religieuse et pen- 
dant toute sa Vie active elle 
enseigna dans la région. 

Dim. 4 nov. à 19h00 A Toi 
Jean Maurice: Durant la 


deuxième heure, Jean- 
Maurice rediffusera l'émis- 
sion spéciale de Francine 
Marchand sur Jacques 
Brel. 

Lun. 5 nov. à 20h00 Ho- 
ckey: Washington à Mon- 
tréal. 

N.B. Le 9 novembre à 
19h00 nous présentons le 
temps d'une ville. Cette 
émission vous a déjà fait 
connaître Matane, Rimou- 
ski, Toronto et Vancouver 
entre autres. Cette se- 
maine ce sera au tour de 
Windsor. En effet, Robert 
Cavelier, Sieur de LaSalle 
redécouvrira cette ville 300 
ans après. 

Le lundi 12 novembre à 
11h00 Directement de la co- 
opérative de Pointe-aux- 
Roches Robert accompagné 
de l’accordéoniste Pat Cic- 
cone présenteront l'émis- 
sion “Au rythme du mon- 
de’” à l'occasion du festival 
de la moisson de cette loca- 
lité. Le public est invité: 


113456789u0nn 
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ger Boivin, alors président 


Conseil de la radiodittusion 
et des télécommunications 
Canadiennes 


Avis Public 


- Ottawa, le 15 octobre 1979 


Canadian Radio-television 
and Telecommunications 
Commission 


E% 


Depuis un an le Conseil profitait de ses audiences publi- 
ques pour donner aux gens des régions visitées l’occasion 
- de se faire entendre sur toute question d'intérêt local ou 
régional qui est de son ressort mais qui ne se rapporte à 
aucune demande inscrite à l'audience. On invitait alors les 
groupes et les particuliers désireux de comparaître, à se 
présenter devant le Conseil la veille de la convocation de 
l'audience publique, au cours d'une session du soir. 


Par le présent avis, le Conseil désire Informer le public 
que, sauf en de rares occasions, il ne tiendra plus de ses- 
sions du soir. Dorénavant, les observations générales que 
le public aimerait soumettre au Conseil seront entendues 
au début des audiences, plutôt. que la veille comme c'était 
la pratique depuis un an. 


Toute personne ou tout groupe intéressé à comparaître 
devant le Conseil en/vue de présenter des observations 
générales devra le faire en tenant compte de l’article 37 
des Règles de procédure: et-séra entendu au cours de l'au- 
dience publique, habituellement dès l'ouverture des au- 
diences. 


L'article 37 précise que le Conseil peut permettre à des 
groupes communautaires ou à des particuliers de présen- 
ter leurs observations au sujet de questions d'intérêt local 
ou réglonal dans la région où doit être tenue l'audience 
lorsqu'on soumet ses observations au moins deux jours 
francs avant la date fixée pour l'ouverture d'une audience 
publique. 


J. G. Patenaude 
Secrétaire général intérimaire 


SDS 


MONARCH OFFICE SUPPLY LTD. 
1835 Provincial [anciennement Route 98] 


Windsor, Ontario 
966-2400 


SOS 


Livraison gratuite 
Tous les jours 


Amplement de 
stationnement gratuit 


ARR RRRAARRERAARAAAR RS 


SUPERIOR MOTOR HOME ; 


Concessionnaire 
Maisons-motorisées: Swinger — Sporthome 
Midas — Honey 

Holiday 
Holiday — Boler 
Venture 


M. Edouard Ethier — gérant 
Dans la route 2, 1 mille à l’ouest de Belle-Rivière 
téléphone: 727-6225 
AARRAAARARRÉARAAAAARAAAAARK 


Imprimerie Lacasse 
Técumseh Ontario 


735-4721 


‘La seule imprimerie bilingue 
dans le comté d'Essex’ 


Campeurs/Caravanes: 


MAR AMMAMANEMANX 
LTÉE TET TES 


Les dames de Ste-Anne 
dela 


Paroisse de l'Annonciation de Pointe-aux-Roches, vous in- 
vitent tous à un thé— dessert et vente de patisseries. 


le mardi 6 nov. à 13h00 
dans la salle paroissiale 


QE avenue Moy 
Windsor. Ont- 
253-4535 


on vous offre en français 
-invitations 

“albums dé mariage 
service Courtois 


lundi — samedi 8h00 — 18h00 
Pour rendez-vous 
254-1248 


L 


